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L’audiovisuel didactique … 
du concret au service de l’enseignement

« Définir le concept d’identité sociale », « montrer la complexité du processus de socialisation », « préciser la notion de groupe social », « définir la notion de culture », « montrer les mécanismes en jeu dans la relation sociale », « définir les notions de stéréotypes, de préjugés, de stigmatisation sociale », « étudier les phénomènes d’intégration sociale », « aborder la notion de changement social » …
… L’enseignement du module « publics » du BTS SP3S fait appel à la psychologie sociale et à la sociologie. Il ne s’agit pas cependant de déconnecter ces concepts de la réalité car l’étudiant doit pouvoir d’emblée les mobiliser pour mieux comprendre les publics et les situations qu’il va rencontrer dans son proche avenir professionnel.

Il s’agira dès lors d’étudier ces notions au travers d’exemples concrets.

Si de nombreuses méthodes peuvent répondre à cet objectif (observation directe de situations réelles, simulation de situations pour reproduire la réalité dans le cadre de l’expérimentation, étude d’articles de la presse spécialisée, notamment « sciences humaines »…), l’audiovisuel peut être d’une portée supplémentaire par rapport aux autres supports dans la démarche d’enseignement de la psychologie sociale et ce, à plus d’un titre :

· Il permet d’observer directement des situations ou phénomènes psychosociaux que l’on n’est pas certain de retrouver dans la réalité ;

· L’observation est ouverte à tous au même moment ;

· Le phénomène observé s’inscrit dans un véritable contexte, dans une histoire ;

· Il peut faciliter la compréhension de concepts difficiles à maîtriser ;

· Il est plus aisé et moins périlleux à utiliser que l’expérimentation ;

· Il offre une certaine distanciation par rapport à l’objet d’étude ;

· Il permet de diversifier sa pratique pédagogique…

Évidemment, on se doit de faire d’emblée la différence entre les différents supports filmiques : le film documentaire et le film de fiction, et d’en préciser leur utilisation.

Si nous nous intéresserons aux deux, il conviendra cependant d’avoir à l’esprit que les apports sont différents : le documentaire tente de « rapporter » une réalité (et lui est en ce sens plus fidèle, même s’il s’agit d’une réalité sélectionnée et organisée par le réalisateur) alors que la fiction permet la mise en perspective de certains aspects d’un concept et peut susciter des interprétations diverses.

Il peut être nécessaire de bien faire mesurer aux étudiants la distinction nécessaire entre le monde réel et le monde virtuel. La fiction est un outil qui permet d’illustrer une certaine forme de réalité, mais il ne s’agit pas de la réalité. 

Cependant, les documentaires et les fictions audiovisuelles peuvent permettre d’élaborer une réflexion sur une question pouvant survenir lors d’une future pratique professionnelle. 

Si l’audiovisuel permet une certaine forme de diversification de la pratique pédagogique, il est toutefois nécessaire de penser ce support comme un support de cours au même titre que n’importe quel autre. Il s’agira donc de l’intégrer dans une stratégie didactique dans laquelle le support audiovisuel n’est ni un outil récréatif, ni une substitution du cours.

C’est en ce sens que l’on parle de « l’audiovisuel didactique ».

L’utilisation du film va donc s’inscrire dans une stratégie d’enseignement au cours de laquelle plusieurs utilisations sont possibles :

(  En début de séquence : 
pour faire émerger une notion que l’on souhaite étudier, on peut projeter un extrait d’un film, un documentaire, un  court métrage par exemple.
Cela permet d’engager une réflexion sur un thème particulier (par exemple : on peut aborder la notion de « préjugés » en sélectionnant un extrait d’un film de fiction au cours duquel une personne est victime de préjugés) ;
(  Dans la séquence de cours :
pour illustrer la notion abordée et la raccrocher à un « vécu », à une « certaine forme de réalité ».   
Cela nécessite toutefois d’opérer des coupes ou un montage (par exemple : sélectionner des extraits mettant en scène des préjugés portés sur différents publics : les personnes en situation de handicap, les personnes âgées, les demandeurs d’emploi… pour montrer comment ces préjugés répondent du même mécanisme psychosocial) ;

(  En fin de séquence :
pour vérifier que certains concepts ont bien été assimilés et peuvent être mobilisés à bon escient dans une mise en situation (la même utilisation que pour la première utilisation mais dans cette situation l’apprenant va mobiliser ses connaissances pour analyser la séquence filmique projetée). 
Il peut s’agir aussi dans cette situation de  permettre à l’étudiant de réinvestir les connaissances acquises pour mieux en comprendre le sens ou de les transférer à une situation professionnelle (par exemple, montrer à partir d’un court extrait d’une fiction, une situation transférable à une situation professionnelle que pourrait rencontrer le futur technicien en services et prestations des secteur sanitaire et social dans laquelle s’exprime un préjugé).
Néanmoins, on peut également exploiter la totalité d’un film. Le film est alors appréhendé comme un vecteur de connaissances ou un outil permettant l’analyse in situ des concepts étudiés. Il s’inscrit alors dans une problématique précise qu’il convient de poser.
Tous les montages sont évidemment possibles à partir du moment où l’utilisation d’un/de supports filmiques s’inscrit dans un objectif précis et vise des apports bien identifiés préalablement à la projection.
Pour aller plus loin, Il nous semble pertinent de citer ce document publié sur le site de Cinehig : « Usages pédagogiques du film de fiction, Histoire et géographie », Par Jean-Pierre Meyniac, lycée Marie Curie, Echirolles,   Document au format PDF  (en histoire géographie avec toutefois des pistes de réflexion tout à fait transférables à notre domaine d’étude).

Le site CineHig est un espace collaboratif conçu par l’association « Les Clionautes ». Il propose la mise en ligne de ressources (notamment filmographies) mais également de réflexion et d’analyse autour de l’utilisation pédagogique des films de fiction, des documentaires, des reportages dans le domaine de l’enseignement de l’histoire, de la géographie ou de l’éducation civique.
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